
8:.rrnnr:Hir:8 Agrandir et rénover
un bâtiment emblématique de la
ville de Grenoble et d'une certaine

architecture, dans un souci de
dialogue avec l'existant.
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..-mmhlJ'_ Conserverl'envelop-
pe d'origine pour y loger théâtre,
opéra et auditorium, en lui adjoi-
gnant des extensions dédiées à la
danse et à la création artistique.
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l fallait accepter de ne pas tou-

({ cher au bâtiment d'André Wo-
genscky, conserver sa lisibilité sans
se livrer à une surenchère d'écri-
ture architecturale», explique An-
toine Stinco, architecte de la réno-
vation-extension de l'ancien Cargo
de Grenoble. Inaugurée en 1968, à
l'occasion des Jeux olympiques
d'hiver, ce qui était alors une des
premières «maisons de la culture»
vient en effet de rouvrir au public
sous sa nouvelle appellation: MC2
(pour «Maison de la culture 2»).
Aux quelque 15ooom2 d'origine
ont été adjoints 5600m2 de nou-
veaux équipements. L'ensemble
compose un pôle unique en France
en termes de concentration de
lieux dédiés au spectacle vivant:
salles de théâtre, salle d'opéra, au-
ditorium, studios de danse et de
création.
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Dialogue entre l'existant
et sesextensions

Au plan architectural, le projet
s'organise autour de l'ancien
Cargo, préservé dans son aspect et
sa volumétrie d'origine, flanqué de
ses nouvelles extensions aux-

quelles il est relié par deux passe-
relles transparentes. «Loin de tout
geste architectural, le travail a
consisté à nouer le dialogue entre
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le bâtiment d'origine et ses exten-
sions, ainsi qu'à fluidifier les par-
cours des artistes et des techni-
ciens dans le complexe», précise
encore Antoine Stinco. Le pro-
gramme, extrêmement dense,
comporte pour la partie rénovée:
un auditorium (1000 places), un
Grand Théâtre (1030 places)
équipé d'une fosse d'orchestre et
d'une cage de scène pour les opé-
ras, et un Petit Théâtre (260 pla-
ces). Les extensions accueillent, de
leur côté, une salle de création
(500 personnes), deux studios de
danse, une salle de répétition et un
studio d'enregistrement.

Les salles de théâtre
et l'auditorium remodelés

L'organisation interne de l'ouvrage
fait la part belle aux exigences
acoustiques et scénographiques.
L'ancien bâtiment a été démoli

pour n'en conserver que la coque
qui accueille l'auditorium, le
Grand Théâtre et le Petit Théâtre
(susceptibles de fonctionner si-
multanément).
Pour le Grand Théâtre, la cage de
scène a été rehaussée de 6 mètres
«à l'aide d'une structure métal-
lique afin d'alléger les masses sus-
pendues pour répondre aux exi-
gences parasismiques», précise
Claude Reinert, architecte et chef
de projet chantier. Son gabarit a
également été remodelé par l'ad-
jonction d'un balcon et la redéfini-
tion de la courbe de visibilité «afin

de renforcer la sensation de proxi-
mité d'avec la scène», souligne An-
toine Stinco. Le volume de la salle

a été réduit en profondeur pour y
loger deux escaliers et les régies.
D'une capacité de 1030 places, elle
est configurable à 600 places par
fermeture du balcon et suppres-
sion des quatre rangées de fauteuil
du proscenium. Enfin, un plateau
mobile permet de dégager une
fosse d'orchestre ou de prolonger
la scène dont le cadre est égale-
ment mobile.

L'auditorium nécessitait, quant à
lui, pour privilégier l'acoustique
naturelle, d'augmenter le ratio vo-
lume/spectateur. D'où, là encore,
une surélévation du volume de la

salle d'origine pour y glisser les ré-
gies et le grill technique.
Le Petit Théâtre, lui, reste dans sa
configuration d'origine, avec une
courbe de visibilité améliorée et
des équipements techniques mo-
dernisés. (suitepage53)
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